
1ère rencontre Synode 5 janvier 2022 

Synthèse 
 

1. Relecture des orientations diocésaines 

Personne, hormis les personnes engagées au niveau du diocèse, n’a connaissance de ces documents. 

Cela interroge sur la communication et sur la forme de ces documents. 

 

Sur la démarche missionnaire, forte présence aux soirées de formation animées par le père Edouard 

George mais manque de soutien ensuite. Quelle énergie dépensée pour rien ! 

 

2. Gouvernance et synodalité 

Un paroissien lambda ne connaît pas les structures du diocèse et ignore par conséquent la manière 

dont les échanges et le dialogue se vivent. Quel est le rôle d’un vicaire épiscopal ? , par exemple.  

Manque là aussi de communication. 

 

Quelqu’un rappelle que « ordonner » signifie « mettre de l’ordre », c’est-à-dire que l’ordination 

confère une mission à une personne au sein d’une structure. 

 

Expérience très positive au sein de l’aumônerie à la prison : pas d’ascendance, chacun apporte sa 

pierre. Fonctionnement très synodal avec des informations qui circulent, des formations régulières à 

différents niveaux qui entraînent une bonne connaissance mutuelle. Implication des personnes de la 

base. 

 

De même à l’aumônerie de l’hôpital : lieu d’échanges, de remontées de ce qui se vit. 

 

Comment est-il possible qu’il n’y ait pas de conseil pastoral (ou de la mission sur notre diocèse) sur 

notre paroisse, alors que c’est l’instance synodale locale ? 

 

Conseil économique de la paroisse : Ne se réunit plus que pour voter le budget. Beaucoup de 

contraintes du diocèse qui laissent peu de manœuvre à la paroisse pour engager des moyens dans des 

missions pastorales.   

 

Questions : 

Est-ce que certaines propositions seront « mises en réflexion » sur notre diocèse, sur notre paroisse 

(avant l’aller -retour de Rome) ? 

Pourrons-nous avoir un retour de ce qui sera remonté au niveau national ? 

 


